
Presqu’une île 
Inauguration 

Samedi 15 janvier 2022 - 18h - sous la VEBE - il fait froid… 

C’est quoi ici ?	 On est où ?

Il paraît qu’avant, ici, il y avait la mer.

Merveilleuse pour les uns, terrifiante pour les autres.

Enivrante, peuplée de créatures sublimes ou de monstres féroces.

C’était il y a longtemps


Depuis, la mer s’est retirée.

On ne fait que la deviner

Aujourd’hui il reste un bout de terre

C’est presqu’une île

C’est plus vraiment la mer


C’est quoi ici ? On est où ?

On se pose des tas de questions

Alors on explore


Au dessus, la VEBE

Véritable étirement bétonné 

Vibrante étrangeté 

Vertigineuse

Nous en dessous

Nous repas des voisins

Nous rangés des voitures

Nous dans la poussière jaune


Un peu plus loin les rails qui n’emmènent plus nulle part

Vraiment ? 

Pourtant le long du paysage défilent les images du moulin crew

Et de tous les autres oiseaux de passage

Quelques pas sur les rails et hop, on part


Là bas le canal

C’est trompeur d’emprunter le long du canal

L’eau circule plus haut que la rue. 

En dessous les piétons côtoient les poissons, 

Au dessus les péniches volent avec les mouettes 


Juste après, le parc maritime de la pépinière

On y va en été, quand l’eau s’est retirée, qu’on peut traverser à pied

En juin on y fait pousser les enfants et les glaces

Et quand il fait vraiment chaud, les glaces fondent et remontent d’autant le niveau du 
canal


Juste à côté la Meurthe

On renoue avec le Japon qui inonde le long des berges

Et toute le reste de la biodiversité, la faune




La sauvagerie

De là-haut de l’autre côté de la rive, Saint Michel qui fredonne un air de Jéricho


Et là bas derrière, imperturbable

Ronronne de toute sa hauteur le Grand Moulin

Les ailes tournent au blé concassé

La farine s’envole par les fenêtre cassées

Nous en contrebas

Le long du bras on promène le vélo, le chien, les baskets

Il y a du vert et d’autres oiseaux planent aux dessus des cygnes


C’est presqu’une île

C’est pas vraiment la mer


C’est qui ici ?

On se pose un tas de questions


Alors on se promène dans les rues et on discute avec les gens. On observe, des réponses 
il y en a partout


Dans le flot des voitures qui sillonnent la rue Oberlin

Dans les petits pas qui emmènent à l’école Saint Georges

Dans la lenteur de la maison Bien-Être où le rez de chaussée, c’est déjà un étage.

Dans les yeux du foyer ADOMA où ceux qui viennent d’ailleurs montent tout en haut pour 
voir si on voit là-bas.

Dans les rebonds du ballon qui frappe, tape et retape contre les grilles soleil du City 
stade.


Des réponses il y en a partout

Dans chaque maison derrière le rideau des fenêtres

Dans la nuit quand les grands Moulins dessinent un phare

Dans la bouche des péniches qui attendent que la mer revienne

« Ah bon ? Elle est partie la mer ? »


On s’est promené dans tout le quartier et voilà,  

on se dit que c’est l’histoire d’un QUARTIER situé presque entre DEUX RIVES   

D’un côté la MEURTHE, de l’autre le CANAL

Entre les deux ?

Des maisons, des écoles, des routes, des ponts 

et surtout… Des GENS !


Ici on parle à qui, on parle de quoi

Ici on se suffit, peut-être, peut-être pas

Ici on se pétrit, on se façonne tout bas

Ici on se sourit, on se sourit déjà

On se promène aussi , est-ce qu’on se côtoie ?

Ici on se déplie, le bleu se déploie


C’est la vie d’ici

La vie comme elle va

C’est presqu’une île


